
DEUXIÈME DIMANCHE DE PÂQUES – 12 avril 2026 
Ac 2, 42-47 ; Ps 117 (118) ; 1 P 1, 3-9 ; Jn 20, 19-31 

 
La paix soit avec vous ! 

Le deuxième dimanche de Pâques, dimanche de la 
divine miséricorde, nous situe dans la prolongation de 
la manifestation de la résurrection du Christ. Le Christ 
ressuscité continue à se montrer à ses amis, les 
apôtres, comme pour les rassurer après le scandale de 
sa Passion. C’est fini le temps de la peur, c’est passé le 
temps des questionnements et des doutes, le Christ 
annonce son règne d’amour en reprenant à chaque 
fois cette salutation : « la paix soit avec vous ». 
 
Après, l’évènement de la croix, les disciples avaient 
peur des juifs. S’ils s’en sont pris à la Tête, peut-être 
en voudraient-ils aux autres membres du corps, 
pensaient-ils. Le Christ ressuscité va intervenir pour 

chasser leur peur et dissiper leur doute : « Jésus vient, alors que les portes étaient verrouillées, 
et il était là au milieu d’eux ». C’est comme pour dire que le Christ n’est pas un étranger, il ne 
vient pas du dehors, il est cet ami intérieur qui est toujours avec nous. En apparaissant, il  prie 
pour que la paix soit répandue dans le cœur des apôtres et il répand sur eux l’Esprit-Saint en 
les envoyant en mission. Le Christ le sait bien, l’évangile est une œuvre d’amour et de paix, 
seul un cœur apaisé peut l’annoncer et le vivre, à 
l’exemple des premières communautés chrétiennes 
qui s’unissaient et avaient tout en commun. 
 
Thomas, étant absent le jour de la résurrection, avait 
encore le cœur troublé, il avait du mal à croire que le 
Christ soit vraiment ressuscité. Il voulait ‘‘voir’’ et 
‘‘toucher’’. Le Christ ressuscité va se laisser 
approcher par Thomas, non pas pour le convaincre, 
mais pour le rassurer : « Que votre cœur ne soit pas 
bouleversé : vous croyez en Dieu, croyez aussi en 
moi » (Jn 14, 1). Et Thomas, après avoir mis sa main 
dans les plaies du Christ, l’a reconnu et a fait un acte 
de foi remarquable : « Mon Seigneur et mon Dieu ». 
Jean a vu le tombeau vide et il a cru (cf Jn 20, 20) ; 
Tomas a vu le Christ ressuscité, il l’a touché et il a 
cru. Et nous aujourd’hui, qu’est-ce qui nous permet de croire? Jésus nous répond ainsi :         
« Heureux ceux qui croient sans avoir vu. » 
 
A vous qui doutez de la résurrection du Christ, qui avez du mal à accueillir le mystère du salut 
réalisé en Jésus-Christ, qui avez peur d’exprimer votre foi ou d’annoncer l’évangile : Que la 
paix du Seigneur soit avec vous. En ce deuxième dimanche de Pâques, Jésus nous invite à 

faire le passage de l’incrédulité à la foi, de la peur à la paix. 
N’ayons pas peur, faisons confiance à sa divine miséricorde ! 
 

« La croix est bonne, parce qu’elle est une source 
abondante de toute sorte de douceurs et de consolations, 
et qu’elle produit la joie, la paix et la grâce dans l’âme. » 
(Saint Louis-Marie de Montfort, Amour de la Sagesse Éternelle 

(ASE), 176) 
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